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HALLET (Jdrten), Agronome (Philippe-
ville, 13.5.1867 Bruxel les , 1.4.1925). 

Le père d 'Adr ien Ha l l e t é t a i t no t a i r e et 
son grand-père avai t é té député de Warem-
me. I l conquiert à Gembloux le diplôme 
d ' ingén ieur agricole e t es t engagé p a r le 
Syndicat de Mateba comme agronome. 
Accompagnant M. de Roubaix , il a r r ive à 
Boma début aoû t 1889. I l organise l 'é levage 
s u r l ' î le de Mateba et passe au service de la 
Compagnie des P r o d u i t s lors de la fus ion 
d u Syndicat de Mateba avec cet te société. 

E n 1891, il a s su re l ' i n t é r im de la direct ion 
de la Compagnie des Produ i t s . L 'o rgan i sa -
tion de l ' expoi ta t ion des pa lmera ies n a t u -
relles du Mayumbe re t i en t t ou te son 
a t t en t ion . 

Le 29 décembre 1892, Adr ien Ha l l e t est 
nommé sous-directeur et, le 12 septem-
bre 1894, d i rec teur ad jo in t de la Compagnie 
des P rodu i t s . 

C'est à cet te époque que, q u i t t a n t le ser-
vice de la société, Adr ien Ha l l e t crée une 
nouvel le f i r m e commerciale, la « Be lg ika ». 

En 1889, il ava i t commencé à s ' in té resser 
a u x p lan ta t ions t ropicales en a p p o r t a n t son 
concours au groupe franco-belge de la H a u t e 
Sangla a en Af r ique équa tor ia le f r ança i se , 
ma i s il ne t a r d e pas à. cons ta ter que le 
bass in du Congo ne possède pas alors la 
ma in -d 'œuvre e t les moyens de t r a n s p o r t 
nécessa i res à des p lan ta t ions telles qu ' i l les 
a conçues. Après un sé jour de b u i t a n s en 
Europe , il décide de p a r t i r pour l 'Ex t rême-

Orient et, en 1905, a r r ive en Malaisie, Le 
sol est f e r t i l e et la ma in d ' œ u v r e abondan t e ; 
en 1906, il commence la cu l ture méthodique 
de l ' a rb r e à caoutchouc (hévéa) dans la 
presqu ' î le de Malacca et crée no t ammen t la 
Compagnie du Sélangor. 

Bientôt après , en 1908, Ha l l e t se rend à 
S u m a t r a , où il é tabl i t également des p lan ta-
t ions d 'hévéas . Au cours d 'un de ses sé jours 
d a n s ce pays , il f u t f r a p p é p a r la vigou-
reuse croissance de ce r ta ins Elaeïs guineen-
sis (pa lmiers à hu i l e ) . Comparan t ces a rb res 
à ceux qu ' i l ava i t rencont rés en Af r ique , il 
décide de f a i r e des essais en Ex t rême-
Orient et t rouva le moyen, g râce à la f e r t i -
l i té du sol et a u x condit ions c l imatér iques , 
a ins i qu ' à l ' a ide des s ta t ions expér imenta les 
qui exis ta ient sur place, d ' é tab l i r des plan-
t a t ions d ' u n rendement t r è s supér ieur à 
celles de l 'Af r ique e t à p rodui re de l ' hu i le 
dans des condit ions les p lus in té ressan tes . 

L e succès de ces p lan ta t ions ne t a r d a p a s 
à ê t re r e m a r q u é et , quelques années après , 
son exemple f u t suivi p a r les g randes 
sociétés hol landaises et anglaises . 

I l ava i t créé en Ext rême-Or ien t une indus-
t r i e nouvelle, qui , pa r son développement, 
a é té amenée à jouer un rôle considérable 
dans l 'économie de ce pays. 

E n f i n , en 1910, il sé journe en Cochinchine, 
où il examine les « t e r r e s rouges », qu ' i l 
t rouve d ' u n e fécondi té r emarquab le e t il con-
seille à un groupe f r a n ç a i s d 'y é tabl i r des 
p lan ta t ions de caoutchouc. 

F ina lement , il est à la t ê te de p lan ta t ions 
non seulement en Malais ie et à S u m a t r a , 
ma i s également en Indochine, à J a v a , a u 
Congo belge, en Af r ique équa tor ia le f r a n -
çaise et à la Côte d ' Ivoi re . P o u r assure r le 
contrôle de tou tes ces sociétés, il a créé la 
Compagnie de l 'Hévéa et la Banque des 
Colonies, qui f u r e n t t r ans fo rmées en 1935, 
lors de la r é fo rme banca i re , en Banque 
Ha l l e t & Cie et en F inanc iè re des Colonies, 
au capi ta l de 75 mill ions. H a l l e t a v a i t pré-
sidé également ' la F inanc iè re des Caout-
choucs, au capi ta l de 350 mill ions, à laquel le 
il a donné, avec ses amis f r a n ç a i s , Maur ice 
et Olivier de R ivaud , l ' ampleur qu 'on lui 
connaî t . 

D u r a n t la première guer re mondiale , 
Adrien Ha l l e t se t rouva i t à la tê te de ses 
p lan ta t ions : ma lg ré les danger s de la g u e r r e 
sous-marine, il f i t de nombreux voyages 
a u x Indes et , à la r ep r i se des a f f a i r e s , ses 
sociétés é ta ien t en plein rendement . Après 
la gue r re il r e tou rna en Af r ique et no tam-
ment au Congo et à la Côte d ' Ivo i re . 

Mais une telle act ivi té , sous un c l imat 
débi l i tan t et dans des pays où le confor t 
n ' a v a i t pas encore péné t ré à cet te époque, 

n e pouvai t manquer de nu i r e à sa san té . 
Malgré une vigueur remarquab le , il f u t 
emporté en quelques jours , à l ' âge dé 
57 ans . 

Ainsi d i spa ra i s sa i t p r é m a t u r é m e n t l ' un 
des p ionniers de l ' expans ion belge, qui ava i t 
accru le renom de no t re pays et ava i t con-
t r ibué à appor te r la civi l isat ion d a n s des 
régions jusqu ' a lo r s dépourvues de tout ce 
que peu t représen te r celle-ci. 

A la veille de la seconde gue r re mondiale , 
l 'ensemble des p lan ta t ions contrôlées p a r le 
groupe Ha l l e t s ' é tenda i t sur 350.000 hec tares , 
don t 140.000 é ta ien t p lantés . L a product ion 
de caoutchouc représen ta i t 60.000 tonnes, soit 
6 % de la product ion mondiale . L ' expor ta -
t ion d 'hu i le de pa lme a t t e igna i t 100.000 ton-
nes, ou 20 % de l ' expor ta t ion mondiale . Les 
en t repr i ses du groupe produisa ien t égale-
men t 4.500 tonnes de ca fé et 21.500 tonnes 
de bois coloniaux. E n 1939, le personnel 
comprenai t 750 agents européens et 60.000 
ouvr ie rs indigènes. A côté des p l an ta t ions se 
t rouva ien t des us ines pour la p répa ra t i on 
du caoutchouc b r u t , des huiles et du café . 

10 mai 1947. 
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